
L'BCODUCABINE~T

A Montréal seuleno it lus de 0 unfants ut
vent chaque année les ùrs de co eécoes; c'est de
là que sortent ces hommes, bons pères de famille,
hongtscitpyen5, artisans laborieu~ qui sont P'hon-
n] et la-orce du Canada.:: c'e st lp'i ont ptisé
les .connaissanoüutiles ;et tsartout es princips sérs
c~i &i 'eiVrõmí de ègle et qui les défendront

contre les péril. de la vie.
Que l'on calcJle en outreprì instan ce que coûte-

rait à notre communauté l'instruction donnée par des
laïques à un mème noinbre d'enfants et l'on verra
combien avec plus de garanties morales, il y a encore
là d'avantages matériels ; aussi tous les pays catholi-
ques regardent-ils les Frères des Ecoles chrétiennes
comme des bienfaiteurs, et les entourent-ils d'un res-
pect égal a celui que leur porte notre population.

Mgr de Montreal a, clans sa sollicitude paternelle,
adressé il y a quelques jours, la lettre circulaire sui-
vante au clergé de soi diocèse

Montréal, 2 I Juillet 1859.

Veuillez bien donner au prône, aussitôt la présente
recue, des avis sévères contre l'Opéra, le Théûtre, le
Cirque, et autres divertissements profanes qui sont
aujourd'hui, pour nos villes et nos campagnes, un
vrai sujet de scandale.

Ces plaisirs nîondains sont d'autant plus à déplo-
rer que nous avons tous à gémir sur la grande misère
de nos pauvres, et sur 'alfrense calamité de la guerre
qui, en ce mtoment, est un si grand sujet de deuil
pour nos frères de l'ancien monde.

Ces désordres sont d'ailleurs d'autant plus à re-
gretter qu'ils pourraient bien nous attirer le terrible
châtiment d'une, mauvaise récolte, et ruiner ainsi
toutes les espérances que nous formons d'une bonne
moisson, àï la vue de nos riantes campagnes. Car
Dieu sait toujours trouver des fléaux, dans les trésors
de sa colère, lorsque nous lassons sa longue patience.
Comme donc nous devons nous indigner d'une juste
colère, contre ces étrangers sans aveu qui viennent
ainsi nous exposer à mériter le courroux du Ciel, en
empoisonnant notre terre par leurs dangereux specta-
cles iHélas ils nous enlèvent des capitaux considé-
rables que nous sacrifions au plaisir, tandis que nous
les refusons à la charité

C'est;pour éviter ces malheurs que je vous prie de
taire faire, le plus tôt possible, dans votre Paroisse,
en la manière que vous jugerez plus convenable, une
quête pour les issions delP0régon, de Nesqualy et
de Vancouver. Car il .'agit d'aider une pieuse cara-
vane de Missionnaires, de Frè-es et <le SSurs, com.-
poséeld'une vingtaine de personnes,, qui va bientôt
partir avec Mgr. l'Archevêque d'Oregon-City, pour ces
pays.lointains, à faire les frais de voyage et d'établis-
sement. La R1eligion s'attend que le Diocèse se mon-
trera encore cette fois digne de sahaute mission.
Vousêtés prié d'envoyer à PEvéché le plus tôt pos-
ible,:le montant de la collect que vous ferez pour

cette oeuvre.
Je profite de l'occasion pour vous avertir aussiQ ge

nous sommes menacés d'être débordés par les sociétés
secrètes, qui se fbrment dans notre sein et sans bruit.
Il faut donc souvent mettre les Iidlèles eri garde contre
ces dangereux ennemis de la Religion et de la So-
ciété. .

Que Pimmaculée Vierge tous les Anges Tutélaires
et Saints Patrons de ntrëheureux Pays protégent
nos villes et nos col npagns contr&1ant d'ennemis,'.t

nous assi' tct dans tant de belles etivres que noms
avons à faire

Je suis bien cordialement,
Monsietr,

Votre t rs-l un bic t . sert.,

1 IG., EV. DE MONTRIAL

Notre ville a eu l'honneur d'être visité0, il y a quel-
ques jours, par Mgr. Péla(l, Antite de Labastida et
J)avalo, Evêque de Pucblo, au Mexique. Ce vénéra-
ble prélat fit une les victimes de la persécution reli-
gieuse de Comonfort, et il fut exile de son diocèse eu
1856. Depuis lors, la guerre civile n'a pas cessé die

régner dans ce mlheureux pays Saala-Anna, Co-
mionfori, J uarez, Zuolaga se sont sulcce ssiveient dlis-
puté le pouvoir et s'en sont nutuellement arraché
des lambeaux. Aussi malgré la réaction religieuse
qui s'est >roduite après la chûte dc Corronfort, et bien
que les fidèles de Pneblo aient rappelé leur Evéque,
Mgr. de Labastida a (té éloigné de son diocèse par
d'impérieux obstacles.

Tous les ports du golfe sont encorc occupés par
Parmée des révolutionnaires, protégés conire les forces
<lu gouverneient central par les maladies contagieu-
ses qui ravagent 1lintérieur du pays.

Depuis son exdl, )Mgr de Labastida a passe cieux
ans en Europe, et particuièrement Roie, ou il a
reçu du Saini-Père des preuvcs non égnivoques de
aistinction et de sympathie.

S. E. s'est rendu à Québec le 2S, et il devait partir
de là pour New-York ol lappellent des afaires im-
portantes.

Depuis le jour o nos lecteurs ont reçu notre plre-
mière chronique, la paix est venue surprendre le
monde. Dieu a entendu les v (ux les fidèles et ex-
aucé les prières de son Eglise. Les Conditions de ce
traité conclu, le S, à' Villafranca par les Empereurs
de France et d'Autriche ne sont pas encore complète-
ment connues: ce que l'on sait seukenent, c'est que
la frontière du Piémont est portée< du Tessin au Min-
cio ; l'Autriche reste en possession du fmeiux qua-
trilatère et de la Vénétie ; les petits souverains de
l'Italie septentrionale sont rétablis sur leurs trônes ;
et il es formé une confédération italique dont la pré-
sidence honoraire est offerte au Souverain Potie.

Napoléon et Françuis-Josepli étaient. l'un et l'antre
repartis pour leur capitale respective.

Aucnn pays n'a plus puissamment contribué que
la France à l'ouvre des missions catholiques : elle a
donné, avec de lor le plus.1 pur saug <le ses enfants
chaque jour de nouveaux et courageux apôtres par-
tent pour remplacer ceux que Dieu a rappelés à lui:
nous lisons dans le dernier numéro des Annales de la
Propagation de la Foi:

I Sont partis dans les premiers jours du m ois d'a-
vril dernier, pour Jérusalem, oùt ils vont accroitre le
nombre de religieux préposés à la garde <lu St. Sé-
pulcre, les IL PP. ßemnard Marie Joseph, d diocèse
d'Orléans ; Louis de Gonzague, du. diocèse de Lyon.
Ces religieux qui appartiennent à l'ordre des Francis-
cains <le l'Observance, sont les premiers que la Pro-
vince, depuis son rétablissement, ait envoyés auprès
du tombeau du Sauveur.

L'ordre des Capucins à fourni à la missiòn 'Agra,
dans les Indes Orientales, où ils accompagnent Mgr.
Pers ico, vicaire apostolique, -ieux de ses membres
dont les noms suivent : les RR. PP. Syrphoriue, <lu
diocèse 'de- Dijon; Fidèle, irlundais ; Patrice, ici.;
François, hollandais, Louis, sicilien ; Alpho;se, id
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